
Thème 3 Les espaces ruraux: une multifonctionnalité 
toujours plus marquée

Proposition de séance sur le sujet d’étude:
l’agrotourisme en France



Les dynamiques d’un monde en recomposition

Les nouveaux programmes mettent l’accent sur les
interactions entre les sociétés et leur environnement,
l’observation du jeu des acteurs, le contact avec le terrain.

La notion nouvelle de géographie en première est celle de la
recomposition, à savoir la création de nouvelles
dynamiques, la restructuration des espaces. Cela fait par
conséquent intervenir la notion d’acteurs, de permanence
et de mutation.



Les capacités mobilisées







Thème 3: les espaces ruraux, une
multifonctionnalité toujours plus marquée.

Entrée par le sujet d’étude: l’agro-tourisme

Réflexion sur la notion de multifonctionnalité, qui illustre la
recomposition.

Problématique de la séance: en quoi le développement
de l’agrotourisme montre-t-il que les espaces ruraux ont
connu une mutation?



A travers l’étude de l’agrotourisme on montre les
mutations connues par les espaces ruraux, non plus
définis comme seulement agricoles mais proposant de
nouvelles activités et accueillant des populations diverses.
On parle de renouveau des espaces ruraux, mettant en
valeur agriculture et produits du terroir. Cela permet aussi
de travailler sur la notion d’espace vécu et perçu.



Les objectifs de la séance sont de faire émerger quelques
caractéristiques des espaces ruraux concernés par
l’agrotourisme et de construire un questionnaire en vue d’une
sortie sur le terrain pour visiter une exploitation pratiquant le
tourisme vert (autour du fromage Ossau-Iraty, du Jurançon
par exemple).
Cela permet aux élèves de confronter le modèle construit en
classe avec une situation concrète.



Mise en œuvre

Classe divisée en 2 et dans chaque demi-classe, les élèves
travaillent par groupe de 4 sur un document à partir d’un
questionnaire.

Chaque groupe doit proposer une question ou deux liées au
thème du document traité à destination d’un agriculteur
pratiquant l’agrotourisme (en vue d’une sortie sur le terrain).

Présentation à l’oral par chaque groupe de la question élaborée
en montrant son intérêt pour la problématique posée en début
de séquence et construction en classe entière du questionnaire.



Les documents choisis sont d’origine différente:

-Une communication de la Chambre d’Agriculture de
l’Ardèche

-Un résumé d’un travail universitaire
-Un article du journal Le Monde
-Un extrait du site du ministère de l’Agriculture et de

l’Alimentation
-Un extrait d’un site internet touristique sur la route des

vins en Dordogne



2008



Groupe 1 Questionnaire Ministère de l’Agriculture

1/ Présenter le document.
2/ Pourquoi l’agrotourisme est-il créateur de liens?
3/ Est-ce une activité importante dans le tourisme français?
Justifier.
4/ A quels réseaux peuvent adhérer les exploitants
pratiquant l’agrotourisme?

Objectif: montrer la relative importance du phénomène et
son institutionnalisation.



Agriculture et tourisme : deux activités complémentaires pour un développement original des hauts pâturages de la montagne vosgienne 

Texte remanié à partir des travaux d’ Anthony Simon, 2001, Université Lyon 3 

 

Les chaumes 

Les chaumes sont des pelouses d’altitude des hautes Vosges situées au-dessus de 900 m, sur les sommets des versants des principales vallées vosgiennes. 

L’économie de ces hauts pâturages est à comparer à celle des alpages. En effet, les chaumes sont utilisées saisonnièrement pour le pâturage de bovins, dont la 

production de lait se trouve majoritairement transformée en fromage de munster. D’ailleurs ce dernier est la spécialité des Vosges et son caractère authentique a 

été confirmé par l’attribution d’une AOC (appellation d’origine contrôlée). Aujourd’hui, la plupart des exploitations des chaumes possèdent une licence de 

restauration et certaines des possibilités d’hébergement. Se développe alors un système original fondé sur l’exploitation pastorale et sur la diversification par le 

tourisme. 75% des exploitations sont tournées vers l’agrotourisme. Les chaumes se trouvent donc exposées à plusieurs utilisations parfois conflictuelles. Le 

problème vient davantage de l’augmentation des revenus non agricoles qui engendre un déclin de l’activité pastorale faute de temps à lui consacrer. La réduction 

du cheptel bovin peut entrainer un reboisement spontané des chaumes, diminuer l’ouverture des paysages et de ce fait diminuer leur potentiel touristique. 

 

L’exploitation des chaumes 

Les chaumes sont aujourd’hui exploitées de plusieurs façons. Le système dominant est celui des fermes-auberges dont l’activité touristique reste généralement 

subordonnée au pastoralisme.   

 

Un produit de terroir lié aux chaumes vosgiennes : le munster 

Le massif vosgien est réputé pour sa production ancienne du fromage munster. Cette production joue un rôle dans le développement des activités touristiques. Et 

inversement, beaucoup d’exploitants cherchent à profiter de la fréquentation touristique pour valoriser leurs produits par la vente  directe, et développer la 

restauration à la ferme. Ces fermiers-aubergistes exploitent des pâturages sur les chaumes, transforment sur place le lait en munster fermier, et valorisent leurs 

produits en les servant aux visiteurs de passage. Il s’agit bien d’un système associant plusieurs activités mixtes complémentaires avec un partage des tâches de 

production, de transformation et d’accueil touristique. Les fermes-auberges sont alors définies « comme un lieu de restauration aménagé sur une exploitation 

agricole. Elle est gérée par un agriculteur et la main d’œuvre est avant tout familiale. On y déguste les spécialités et les plats régionaux, issus des productions 

fermières locales dans un cadre convivial et chaleureux » (citation tirée du dépliant Bienvenue à la ferme, édité par la Chambre d’agriculture des Vosges).  

L’existence des fermes-auberges intervient de manière déterminante dans l’avenir des chaumes. Ces structures diversifiées permettent le maintien des 

paysages. Par la transformation fromagère qu’elles assurent et l’offre directe des produits aux consommateurs, elles mettent en valeur un produit agricole 

traditionnel, le munster. De plus par l’accueil à la ferme, elles préservent l’originalité d’un tourisme vosgien associant les activités sportives au contact de la nature. 

Elles apparaissent comme des entreprises solides car s’appuyant sur un développement équilibré entre l’agriculture et le tourisme, bien que l’essor excessif de 

l’accueil à la ferme pourrait dans les années à venir se substituer au maintien d’une agriculture jugée moins rentable. Mais cela permet  par ailleurs de remettre en 

état et en valeur des bâtiments et des terres tombés en désuétude. 

Reste aussi à maitriser et réguler la fréquentation touristique et certaines pratiques agricoles pour assurer la conservation de la très grande richesse floristique et 

faunistiques des hautes chaumes. 



Groupe 2 Questionnaire Les chaumes des Vosges

1/ Présenter le document.
2/Quelle est la caractéristique de la plupart des
exploitations?
3/ Quelle forme prend ici l’agrotourisme? Quel est le
produit mis en avant?
4/ Quels sont les points négatifs du développement de
l’agrotourisme cités dans le texte?

Objectif: montrer que l’agrotourisme passe par la
valorisation d’un produit et d’un terroir mais que cela peut
avoir des conséquences négatives sur l’environnement et
les paysages.



L’agrotourisme haut de gamme fleurit 

Article du journal Le Monde, publié le 30 mars 2018 sur le site du quotidien. 

 

Soigner les animaux, récolter des fruits, jouer en plein air… mais aussi profiter d’une piscine ou d’un sauna. Le tourisme à la ferme veut séduire les 

urbains aisés en proposant des prestations haut de gamme. 

Salon de l’agriculture, pavillon 4, emplacement B042. A quelques allées de la basse-cour, sous une charpente en bois entourée de bottes de foin se 

dresse le stand de… Airbnb. Une première. « Beaucoup de gens se sont demandé ce qu’on faisait là », s’amuse Emmanuel Marill. Si le directeur 

général France et Belgique a chaussé ses bottes en caoutchouc, c’est pour présenter l’un des nouveaux axes de développement de la firme américaine 

dans l’Hexagone : l’agrotourisme. « Nous souhaitons soutenir les agriculteurs qui veulent diversifier leur activité pour compléter leurs revenus », 

explique-t-il. Actuellement, 11,7 % des logements proposés sur la plateforme sont situés en zone rurale. L’objectif est de passer à « 20, voire à 25 % ». 

« Les campagnes françaises n’ont jamais été envisagées comme de réelles destinations touristiques, analyse Jean-Didier Urbain, anthropologue du 

tourisme. Longtemps, pour beaucoup de Français, aller en vacances à la ferme, c’était rendre visite à sa famille. » Les choses sont en train de changer, 

de plus en plus de professionnels du tourisme s’engouffrant dans la brèche. 

Avec ses granges en tôle rouge, son mobilier brut et ses chevaux en liberté, le Barn, installé au cœur des 200 hectares du haras de la Cense, près de 

Rambouillet (Yvelines), en sera la parfaite incarnation. Aux manettes, l’entrepreneur Edouard Daehn, qui a confié la direction artistique au studio de 

design graphique Be-pôles. « On ne voulait pas de factice, de scénarisé, explique Antoine Ricardou, cofondateur de Be-pôles. Au Barn, on retrouve un 

environnement naturel, on vit au milieu des chevaux, on mange dehors, on va à la pêche et on fait la cueillette. » 

 

Esprit pédagogique 

« L’agrotourisme est né dans les années 1970, quand les agriculteurs ont invité les touristes à participer à la vie de la ferme contre le gîte et le 

couvert, raconte Jean-Didier Urbain. Le concept a bien pris en Italie et en Grande-Bretagne. Pas en France. » Pourtant, « le monde agricole a 

beaucoup à offrir, assure Jean-Marie Lenfant, représentant du réseau national d’agriculteurs Bienvenue à la ferme. De plus en plus de gens sont 

sensibles aux questions de naturalité, de circuits courts et d’alimentation raisonnée. C’est aussi tout cela, le tourisme à la ferme. » 

 L’esprit pédagogique de ces vacances fera sans doute sourire les ruraux. Chez Hidden Country, dans la baie de Somme, les enfants sont invités à 

« jouer dehors » et à nourrir les animaux. Au Country Lodge, qui a ouvert dans le parc naturel régional du Perche, les hôtes peuvent assister à la traite 

des chèvres, entre deux longueurs dans la piscine et une suée dans le sauna. « Ce n’est pas tant un retour aux mains dans la terre qu’une mutation vers 

une ruralité aménagée, analyse Jean-Didier Urbain. La campagne est devenue un espace de consommation gastronomique, mais aussi esthétique. » Un 

sujet à débattre au prochain Salon de l’agriculture ? 

Raphaëlle Elkrief 



Groupe 3 Questionnaire Article du Monde

1/ Présenter le document.
2/Quel est le passage montrant que le regard sur les
espaces ruraux a changé?
3/L’aspect écologique joue-t-il un rôle dans le
développement de l’agrotourisme?
4/ Que signifie la phrase en rouge?

Objectif: mettre en avant le changement de regard sur les
espaces ruraux et par là la mutation des activités.



Agritourisme : 100% nature, 100% tendance 

 

 
                                                 ©Pascal Xicluna/Min.Agri.Fr  

Le tourisme rural est en évolution permanente. Nombreux sont les Français qui choisissent de partir loin 

des stations balnéaires pour explorer les campagnes et le patrimoine rural. Créateur de lien entre urbains et 

ruraux, l'agritourisme conquiert chaque année le cœur des amateurs de nature, d'authenticité, de contacts 

avec celles et ceux qui font vivre nos campagnes. 

Des activités variées 

Partir à la campagne, se « mettre au vert », rien de tel pour se ressourcer et déconnecter de la vie citadine. Repos, 

sport, découverte du patrimoine, contacts avec les agriculteurs, découverte des produits de qualité…,  les activités 

proposées par le tourisme rural séduisent de nombreux vacanciers. En effet, les campagnes françaises regorgent de 

trésors cachés et d'occupations en tout genre : 

  hébergement : gîte rural, gîte d’enfant, chambre d’hôte, gîte de groupe, camping à la ferme, aire naturelle 

de camping... 

  restauration : table d’hôte, ferme auberge, goûter à la ferme… 

 œnotourisme 

  activités de loisir et de sport : pêche, chasse, sports de nature, randonnée pédestre, équitation, vélo, VTT... 

  activités culturelles et éducatives : découverte du patrimoine agricole et rural, ferme pédagogique... 

  vente directe des produits de la ferme, cueillette… 





Les agriculteurs, bénéficiaires de l’agritourisme 

Synonyme de déconnexion pour les urbains, l'agritourisme présente également un intérêt certain pour les 

agriculteurs. Il leur permet, entre autres de : 

 mettre en valeur et préserver leur patrimoine bâti et naturel ; 

 diversifier leurs activités ; 

 obtenir un complément de revenus ; 

 accueillir et rencontrer des personnes d’horizons variés. 

Le tourisme représente donc une activité annuelle pour les agriculteurs. 

 

Un accompagnement spécifique 

Les Chambres d’agriculture soutiennent le secteur du tourisme rural. Des dispositifs de conseil technique, de 

formations spécifiques, de professionnalisation et de mise en réseau des acteurs ont été mis en place grâce à la 

création de la marque fédérative : Bienvenue à la ferme. En 2016, elle regroupait près de 6500 agriculteurs. 

D'autres réseaux existent comme « Accueil paysan », une association qui rassemble des paysans et des acteurs 

ruraux, prenant appui sur leur activité agricole ou leur lieu de vie pour mettre en place un accueil touristique, 

pédagogique et social. 

 

Site du Ministère de l’Agriculture et de l’Alimentation, 08/09/2017. 

 



Groupe 4 Questionnaire Chambre d’agriculture de 
l’Ardèche

1/ Présenter le document.
2/Quels problèmes connaissent Geneviève Chasson et son mari?
(doc.1)
3/ Quelle solution ont-ils trouvée?
4/ Quelles formes prend l’offre touristique proposée par les
agriculteurs? (doc.2)

Objectif: montrer l’évolution de l’activité de l’agriculteur et présenter
les différentes formes que cela peut prendre (hébergement,
restauration, activités de loisirs)









Groupe 5 Questionnaire Route des Vins Dordogne

1/ Présenter le document.
2/ Quelle est la principale activité proposée?
3/ Quelles sont les autres activités touristiques possibles?
4/ Que découvrent alors les touristes en suivant cette route du
vin?

Objectif: montrer que les espaces ruraux permettent la
valorisation du patrimoine, lui-même de plusieurs types
(gastronomique, savoir faire, culturel).



Critères d’évaluation sur cette séance

Réutilisation du vocabulaire spécifique et des notions
abordées
Savoir localiser les exemples traités
Présenter la ou les questions à l’oral et argumenter ce choix


